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Incipit[J’ai été bien fâchée de devoir vous expédier si courtement hier, vous me
l’avez pardonné si vous m’aviez vue. J’étais excédée [de visiteurs]. Aujourd’hui je
veux réparer si l’on me laisse. Mais mon fils est toujours là.
PublicationLettres de François Guizot et de la princesse de Lieven (1836-1846),
préface de Jean Schlumberger, Paris, Mercure de France, 1963-1964, vol. 2, n°
398/96-97.
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353. Paris, dimanche le 26 avril 1840,
11 heures

J’ai été bien fâchée de devoir vous expédier si courtement hier, vous me l’auriez
pardonné si  vous  m’aviez  vue.  J’étais  excedée d’écritures.  Aujourd’hui  je  veux
réparer si l’on me laisse, mais mon fils est toujours là. Il part demain pour Londres.
D abord je veux vous dire que selon l’avis de Granville vous ferez très bien de
parler Anglais aussi au dîner de l’académie samedi. Il dit que dans des occasions
publiques, c’est toujours une politesse à faire aux Anglais quelqu’ils soient. Ainsi
j’avais tort dans mon premier conseil. Faites votre speech anglais mais très court,
c’est encore le conseil de Granville. Il a trouvé celui la Cité fort bien. Je vous dirai
qu’assez généralement ici on a trouve la derniere phrase de trop je veux dire la
toute dernière qui sentait un peu trop le prédicateur. Et si je dois être franche, et je
dois l’être avec vous, je le trouve un peu aussi. Granville pense cependant que cela
a dû avoir plutot un bon effet dit là, quoique cela eut été mieux dans la bouche d’un
Evêque. Voyez je vous dit la petite critique. Ainsi à l’academie, discours anglais,
bref. Chez vous vendredi point de discours, réponse à la santé du Roi par la santé
de la Reine, voilà tout. Palmerston portera la santé du Roi. Il me semble que les
détails de ménage sont expédiés. J’ai eu un long entretien avec Thiers Vendredi,
tout le long du diner, car j’étais sa voisine. Il m’a d’abord raconté toute la séance
qui  avait  été des plus orageuses et  importantes comme vous avez vu.  Il  était
parfaitement content,  glorieux.  Il  avait  été hardi  ;  à  la tête de la gauche il  a
enfoncé, écrasé les autres. La confusion a été complète. Sa situation devient tous
les jours meilleure quoique toujours difficile, mais il gagnera sans dissolution le
temps naturel du renouvellement de la Chambre, le Roi est bien pour lui ; il est bien
pour le Roi. Le Roi très belliqueux, lui le moderateur. L’Orient toujours Naples,
toujours incertain, toujours menaçant. Cependant il n’y aura pas de guerre. Naples,
une bonne affaire quoiqu’il arrive ; car c’est du renouvellement d’intimité avec
l’Angleterre. Un grand contentement de vous. Même pensée, même action. Je vous
ai donné Thiers, voici Mad. de Boigne hier matin chez moi. La séance de vendredi
déplorable, les amis de Thiers, son monde dans le ministère consterné. C’est la
gauche, la réforme, tout ce qu’on redoute. Le Roi subit une situation humiliante
mais inévitable. Il est très froid pour Thiers. Thiers plus que froid pour le Roi, un
peu insolent. Le Roi se tait, la Reine et Madame Adelaide parlent. La dernière
surtout et avec beau d’amertume et de véhémence. On ne voit pas le terme du mal.
Cette abominable coalition mène l’état où il se trouve aujourd’hui.
Toute  la  Cour  attristée,  le  mariage  se  fera  sous  une  impression  de  profonde
tristesse. J’ai fini. M. Mole a fermé son salon. Le Marechal avait fermé le sien il y a
déjà quinze jours. On plie bagage il n’y a rien à faire, rien à espérer. Jaubert est
malade ; la jaunisse à ce qu’on dit. Il y a si longtemps que je n’ai vu Génie, que je
ne sais plus rien de l’intérieur du ménage de vos amis. Mad. de Boigne parle une
peu dédaigneusement  de  M.  de  Broglie.  C’était  jusqu’ici  son  héros.  A  propos
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encore,  Thiers  a  passablement  de  mécontentement  du  langage  que  M.  de
Metthernich tient à Vienne sur son compte. Décidément ce cabinet ne lui plait pas.
Je me sens mieux sans M Andral. Il m’a écrit pour s’annoncer à une certaine heure.
J’y étais, il n’est pas venu et puis il arrive hier à 6 1/2. au moment où je me mettais
à table avec mon fils. Je n’ai pas pu le recevoir, il n’y a pas de ma faute. Je vais au
bois de Boulogne tous les  jours ; il fait plus chaud qu’au mois de juillet. Après mon
dîner je me fais encore traîner en calèche. Le soir on vient chez moi, tous les soirs
mon Ambassadeur. Demain je dîne avec lui chez Rothschild. Après demain chez lui,
Mercredi chez Heichman jeudi, chez Mad de Boigne pour lui aussi. Il est si content
de se retrouver à Paris. Vous avez bien raison sur Lady Tankerville. En général vos
portraits  sont  toujours  frappants.  M.  de Brünnow ne restera  pas  longtemps à
Londres ce que j’entends dire de lui est trop unanime pour que cela ne finisse pas
par le couler. Il y aura beaucoup de Russes à Londres cet été. Ils ne manqueront
pas de faire de leur mieux pour lui casser le cou. N’avez-vous donc pas eu encore
d’entretien d’affaires avec lui ?
Ellice vint de perdre un neuveu qu’il aimait beaucoup. Il est allé passer deux jours
en retraite à Versailles. Savez-vous que votre Orient ne me plait pas ? On n’avance
pas d’une ligne, par quoi cela peut-il donc finir ? Adieu. Adieu. Adieu. Mille fois
adieu.
Que le temps est long !
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